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UTBM

GareTGVde l’Aireurbaine

Accessibilité
Les essais, démonstrations et présentations se
poursuivent à la gare LGV de l’Aire urbaine qui
prendra son service le 11 décembre prochain. Hier,
c’était l’accessibilité des rames depuis le quai qui
était observée par les usagers. Photo X. GORAU

Montbéliard

Les poupées ouvrent leur dressing
Depuis vendredi, le musée du Château accueille
’exposition « Lilli, Dolly, Barbie et les autres ». Une
collectionneuse alsacienne a prêté 428 poupées­
mannequins qui offrent un retour dans le temps et
les modes. Photo Francis REINOSO

Mandeure

Mobilisés contre l’échec scolaire
ÀMandeureetMathay, les représentantsdesparents
d’élèves semobilisentpour lemaintienduRased
(réseaud’aide spécialiséeauxélèvesendifficulté). Ils
font signerdespétitions car leposten’estpourvuqu’à
mi­tempsdepuis la rentrée. PhotoFrancis REINOSO

Melisey

26médaillés chez Lisi­Former
Première cérémonie pour Christophe Blaszczyk,
directeur de Lisi­Former, avec un cru exceptionnel
tant en qualité qu’en quantité. 26 salariés sur les
262 de l’entreprise étant mis à l’honneur.

L’habitatdans 120ans
Ilaimaginéuncylindrefichédans
lesol,coifféd’uneouplusieurs
plateformesenverre.Avecson
projetfuturistebaptiséÉquilibre,le
BelfortainDavidChardenouxvient
deremporterle3eprixd’un
concoursd’architecture.

Chaussez vos bottes de sept
lieues et projetez­vous loin, très
loin en avant : en 2130. Vous y
êtes ? Bien… Essayez à présent
d’imaginer ce que seront l’habi­

tat et le cadre de vie de vos arrière­arriè­
re­petits­enfants. Pour David Charde­
noux, âgé de 35 ans, la maison de ses
lointains descendants pourrait parfaite­
ment prendre la forme d’un cylindre
planté dans le sol (une sorte de tronc
d’arbre), chapeauté par une plateforme
en verre capable de pivoter au gré des
déplacements du soleil. Effet d’apesan­
teur garanti.

Avec ses escaliers ou ses ascenseurs,
« le cylindre est un lieu de circulation
permettant d’accéder au niveau supé­
rieur », détaille ce Belfortain qui vient de
monter sur la 3e marche du podium (le
10 novembre) d’un concours d’architec­
tureorganisépar l’ÉcoleChezSoi,spécia­
lisée dans le bâtiment et les travaux pu­
blics (1), un concours intitulé « 2130 dans
120 ans : imaginez l’habitat et le cadre de
vie de demain ».

« La faible emprise de ce cylindre sur le
terrain libère l’espace et procure un sen­
timent de liberté », précise son concep­
teur. Le volume de verre haut perché, lui,
est « comme un houppier, protecteur,
transparent, lumineux. C’est un lieu de
vie exceptionnel qui s’adapte aux condi­
tions de vie extérieure pour mieux res­
pecter son environnement et ses occu­
pants ».

AvecceprojetbaptiséÉquilibre,onpeut

même imaginer plusieurs plateformes
(des modules) empilées les unes sur les
autres et pivotant horizontalement selon
le principe du Rubik’s Cube. Connectée à
aucun réseau, la structure crée sa propre
énergie.

Pasdusérail
Passionné d’architecture depuis l’en­

fance, David Chardenoux ne fait pas par­
tie du sérail des architectes. Les hasards
de la vie et la nécessité d’entrer très vite
sur le marché du travail l’ont à conduit à
suivre des études d’électronique dans un
IUT. Il est aujourd’hui chef de projet dans
un bureau d’études belfortain spécialisé
dans la hi­fi haut de gamme.

Mais il n’a jamais abandonné totale­

ment l’idée de transformer son amour de
l’architecture en activité professionnelle.
Pour preuve, en 2006, il a repris des cours
par correspondance à l’École Chez Soi. Il
en est sorti diplômé en 2008 en tant que
métreur/concepteur. Son rêve désor­
mais ?QuesonprojetÉquilibre,consulta­
b l e s u r i n t e r n e t ( h t t p : / /
www.habitat2130.blogspot.com) tape
dans l’œil d’un architecte qui lui propose­
rait alors de rejoindre son cabinet.

AlexandreBOLLENGIER
(1) Fondée en 1891, et aujourd’hui basée à

Boulogne­Billancourt (92), elle a organisé ce
concours,ouvertàsesanciensélèves(promo­
tions à partir de 2000), afin de célébrer son
120eanniversaire. Sur 115 inscrits, 55ont réel­
lementconcouru.Sixontétéprimés.

K L’habitat et le cadre de vie en 2130 selon David Chardenoux. Photo Xavier GORAU

Education

Faitsetméfaits
Mineur incendiaire

Belfort.­ Dimanche vers
17 h, un jeune homme a
été aperçu par un
riverain du Champs de
Mars à proximité d’un
conteneur en feu.

La police a pu
l’interpeller sur les lieux
de son forfait. Un second
conteneur était
également en feu.

Le jeune homme, pris de
boisson, s’est débattu
lorsqu’il a fallu le
conduire au poste,
multipliant outrages et
rébellion.

Placé en garde à vue, il a
fini par reconnaître avoir
déclenché l’incendie.

Il a été présenté au
parquet qui a requis son
placement étant donné
son parcours judiciaire
déjà chargé.

Voiture sur le toit

Perouse.­ Samedi à 18h,
une voiture qui circulait
entre Chèvremont et
Pérouse s’est retrouvée
sur le toit après un
tonneau.

Le conducteur, indemne,
aurait expliqué que son
véhicule a glissé sur une
motte de terre laissée par
les engins agricoles sur la
chaussée.

Voiture fantôme
et fuite de gaz

Étupes._ Il était près de
23 h 30 dimanche soir
lorsqu’un ou une
automobiliste a perdu le
contrôle de sa voiture,
rue de Fesches à Étupes.

Il ou elle est ainsi venu
(e) emplafonner un
compteur à gaz,
occasionnant une
importante fuite.

Si importante qu’une
dizaine d’habitants du
secteur ont dû être
évacués et
momentanément
hébergés à la caserne des
pompiers, le temps que
des agents d’ErDF
colmatent la fuite.

Ce qui a pris plusieurs
heures. Les habitants
concernés n’ont pu
regagner leurs domiciles
que sur les coups de 2 h.

Selon divers
témoignages, la voiture
responsable était une
Peugeot 205 de couleur
sombre (vert
probablement) mais la
personne au volant a
préféré prendre la fuite
qu’assumer ses actes.

Dans sa course folle, elle
aurait également percuté
un autre véhicule en
stationnement au bord de
la route.

Les gendarmes locaux
sont saisis de l’enquête.

24heures
de l’innovation

LES ÉTUDIANTS ingé­
nieurs de l’Université de
technologie de Belfort­
Montbéliard (UTBM) vont
participer, aujourd’hui, à la
troisième édition du con­
cours international « les 24
heures de l’innovation ». La
compétition est organisée à
l’UTBM par le département
Génie mécanique et concep­
tion et le laboratoire M3M.

Les étudiants de l’Aire ur­
baine s’étaient illustrés lors
de la précédente édition
avec le projet SEVEN, un
lampadaire intelligent desti­
né à réduire la pollution lu­
mineuse, qui avait emporté
le premier prix. Ils tenteront
de faire aussi bien cette an­

née.
Le concours consiste à

traiter des sujets industriels
ou académiques, en même
temps dans plusieurs uni­
versités de pays différents,
et de rendre les résultats
(cahier des charges, con­
cepts de solutions, croquis,
modèle) 24 heures plus tard.
A l’issue, les équipes pré­
sentent leurs travaux à un
jury d’experts.

50 étudiants de l’UTBM
sont engagés (45 en France,
5 au Canada).

Les 24 heures de l’innova­
tion débuteront aujourd’hui
à 16 h à la Maison des étu­
diants à Sévenans. La remi­
se des prix aura lieu demain
à 17 h.

K Les étudiants de l’UTBM tenteront de conserver leur premier prix.
Photo d’archives

L’audiovisueldanssesmurs
LE RECTEUR Éric Martin a
quand même eu un morceau
du ruban inaugural. Lui qui,
en janvier dernier, avait
imaginé d’amputer le BTS
audiovisuel du lycée Viette
de l’un de ses quatre modu­
les : l’option ingénierie et
exploitation.

Il était finalement revenu
sur cette hypothèse qui
aurait privé le BTS d’une
partie de son effectif alors
que dans le même temps la
région lui faisait ériger de
nouveaux bâtiments. Ceux,
justement, qui ont été inau­
gurés hier soir.

Les élèves — les 48 nou­
veaux de première année et
la trentaine de seconde an­
née — y sont entrés en sep­
tembre mais les locaux vien­
n e n t t o u t j u s t e d ’ ê t r e
opérationnels avec l’arrivée
progressive des équipe­
ments qui ne sont encore
pas tous là.

Effort financier

Néanmoins, Marie­Guite
Dufey, la présidente de la ré­
gion, a pu constater que le
matériel utilisé est de quali­
té professionnelle, à l’image
de celui que les futurs tech­
niciens supérieurs ont à uti­
liser lors de leurs stages ou
de celui avec lesquels ils
auront à travailler à leur sor­
tie de leur formation, pour le
cinéma ou la télévision.

Dans cette optique, dès

l'’année prochaine la prise
de vue et les tables seront
équipées pour la haute défi­
nition.

La construction est à la
même enseigne : quasiment
somptueuse avec des salles
vastes, des studios conforta­
bles, une architecture de
haut de gamme.

Tout cela a un coût : 5,6 M€
pour les murs, 1,7 M€ pour le
matériel . « Comprenez,
Monsieur le recteur, que
nous souhaitions en trouver
des échos dans la formation

qui y sera dispensée », a lan­
cé Mme Dufey.

Robert Natale, le provi­
seur, a rappelé les anciens
locaux, mal adaptés, et la so­
lution d’attente durant les
travaux, dans le charmant
mais tortueux château
Eugène­Peugeot à Héri­
moncourt. Tandis que là, les
formations peuvent se dé­
rouler sur 2.600 m² et trois
niveaux, à proximité du pôle
Numérica, pas bien loin
donc du campus des Portes

du Jura.
Toute une interaction

pourrait être rendue possi­
ble : « Nous voudrions un ly­
cée tout au long de la vie, par
la formation initiale, la for­
mation technique, la forma­
tion continue », a précisé la
présidente de région. La
pratique est déjà entrée
dans les mœurs dans ce ly­
cée Viette qui accueille des
BTS, l’école Sbarro, la plate­
forme des nouvelles mobili­
tés.

BernardPICARDAT

K Du vrai matériel professionnel à la disposition des élèves. Photo Francis REINOSO

Société

Cheznosvoisins
Bonfol primée
Pour une fois, on parle de Bonfol pour autre chose que sa
décharge chimique. La commune du Jura suisse, qui touche la
frontière française, vient de se voir décerner le prix « tout
feu­tout flamme » pour la gestion durable de sa forêt et les
aménagements qui y ont été réalisés, notamment sa piste
finlandaise et sa promenade autour des étangs. Est également
récompensé, le choix de garder une forêt de chênes. Cette
essence représente 40 % du total.

Prix du lait en chute
Les producteurs de lait sont en grande difficulté de l’autre
côté de la frontière. La question se pose même, pour eux, de
savoir comment il vont pouvoir continuer à produire avec un
prix du litre qui est passé en dessous des 0,60 franc suisse. La
branche n’attend plus rien de l’évolution des marchés et se
demande comment elle va pouvoir améliorer sa productivité.
La productivité des exploitations laitières en Suisse est la
moitié de ce qu’elle est en France ou en Allemagne.

Désolantdebêtise
SURRÉALISTE SCÈNE, hier
à 11 h 15 dans la rue piétonne
de Montbéliard. Un scootéris­
te déboule comme une bombe
à hauteur du café de la Paix,
avec la manifeste intention de
remonter (à contresens) la rue
des Febvres. Une dame qui se
promène dans le secteur fait
une remarque au conducteur
du deux­roues en l’invitant à
la prudence.

« Quoi (NDLR : avec pro­
nonciation à la JoeyStarr des
grands jours), t’es pas flic ! »
rétorque avec véhémence et le
tutoiement de rigueur l’hom­
me casqué. La dame confirme.
Elle n’est pas fonctionnaire de
police. Elle dit cependant pen­
ser à ses petits­enfants et aux
risques qu’ils encourraient à
croiserunscooterenzonepié­
tonne, qui plus est avec une
allure comme celle affichée.

Dubonsens,rienquedubon
sens. Ce à quoi le scootériste a
réponduaveccettedésarman­
te et affligeante bêtise que
constitue un doigt (le majeur),

ostensiblement dressé. Avant
de remettre les gaz puis, de
s’arrêter dix mètres plus loin.
Pour s’excuser peut­être ?
Des fois qu’un sursaut d’intel­
ligence ait subitement tam­
bouriné dans le cerveau du
garçon…

Euh, non, pas vraiment.
L’homme, âgé d’une trentaine
d’années, relève son casque et
se retourne en direction de
son interlocutrice. Il a envie
d’ajouter quelque chose d’im­
portant. « Et les femmes, c’est
à la cuisine ! »

Vlan ! Ça, c’est envoyé. Du
courage, de la virilité vraie.
Après avoir jeté son venin, le
gentleman a tourné la poignée
des gaz à fond pour bien mon­
trer que ce n’était pas une
femmequiallait lui indiquer la
conduire à tenir. Dommage, la
police n’était pas dans les pa­
rages… Ça aurait valu une
belle contredanse. À tout le
moins parce que pour le reste,
le cas semble désespéré.

SamBONJEAN
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BELFORTBELFORT
Aujourd’hui

Les24 heures de l’innovation, organisées
par l’UTBM, s’ouvrent à 16 h à la maison
des étudiants de Sévenans. La remise

des prix aura lieu demain à 17 h.

Envue

Marcel Boscher
Libérateur d’Essert, Marcel Boscher a retrouvé le
chemin du Territoire de Belfort ce week­end en
venant participer à une cérémonie
commémorative.

En Couronne Belfortaine

Asuivre

Jean­Louis Forain
Les dessins, réalisés au cours de
la Première Guerremondiale, du
caricaturiste, seront l’objet d’une
conférence, mercredi à 18 h à la
Tour 41 (entrée libre)

Nous contacter
Rédaction
18 faubourg de France, BP
20409, 90000 Belfort

(9 h à 12 h et 14 h à 20 h)

Tél. 03.84.21.07.32

Fax 03.84.22.14.29

Site internet : estrepublicain.fr

Courriel :

lerredacbel@estrepublicain.fr

Publicité
18 faubourg de France, BP
20409, 90000 Belfort

(8 h 30 à 12 h et 14 h à 18 h)

Tél. 03.84.21.48.90

Fax 03.84.54.03.40

Courriel :

lerpubbel@estrepublicain.fr

Petites annonces
(8 h 30 à 12 h et 14 h à 18 h)

Tél. 03.84.28.25.91

ou 03.84.28.25.61

Fax 03.84.54.03.40

Courriel :

lerpabel@estrepublicain.fr

Abonnements
(8 h 30 à 12 h et 14 h à 18 h)

Tél. 03.84.21.07.32

Courriel :

leraccueilbel@estrepublicain.fr

Portage à domicile
M. Péroz,

tél. 03.63.31.41.10

(le matin uniquement).

enville
Piscines
Pannoux : 16 h 30 à 19 h.
Du Parc : 16 h 30 à 19 h.

Patinoire
20 h 30 à 23 h.

Bibliothèques
Bibliothèque municipale :
de 11 h à 18 h.
Bibliothèques La Clé des
Champs (Résidences) et
des Glacis du Château : de
15 h à 18 h.

Météo
Prévisions à 7 jours
de Météo France Belfort :
08.99.71.02.90 ou 3250
(0,34 €/mn).

Offices religieux
9 h 30 : Christine Lopez,
40 ans, église Sainte­
Jeanne­Antide (Les
Résidences).
10 h 30 : Yvonne
Leimbacher, 87 ans, église
Sainte­Thérèse (Le Mont).
14 h 30 : André Meyer, 90
ans, église Sainte­Thérèse
(Le Mont).

degarde
Médecins de garde : 3966.
Samu : 24 h/24, tél. 15.
Centre hospitalier : tél.
03.84.98.80.00.
Ambulances : 24 h/24, tél.
03.84.28.35.35.
Pompiers : tél. 18.
Pharmacie : tél. 15.
Pour les malentendants :
minitel 3618 suivi du
03.84.22.18.84.
Alcooliques anonymes : tél.
06.59.85.56.60.

Croix Bleue de Belfort :
réunion tous les vendredis à
20 h 30, au 25, rue de la
Savoureuse, à la salle de la
Fraternité. Tél.
03.84.28.97.28 ou
03.81.30.56.47.
Soutien des familles de
malades psychiques :
messagerie et RV au
03.84.22.20.84.
Diabel (amélioration de la
qualité de vie des diabétiques)
: centre hospitalier,
03.84.98.54.12.
SOS Amitié : tél.
03.81.98.35.35.

Association Durant leweek­end, la section photo de la CBL a dévoilé ses activités.

Première expositiondephotos
LA SECTION PHOTO de la
compagnie belfortaine de
loisirs (CBL) cherchait un
moyen de se faire connaître.
Elle l’a trouvé avec sa pre­
mière exposition de photos.
Durant le week­end, dans la
grande salle du centre
Benoît­Frachon, ses mem­
bres ont dévoilé 220 photos
en noir et blanc ou en cou­
leur. Elles représentaient
des paysages français ou
étrangers, des visages, des
animaux ou des fleurs. Les
visiteurs se sont donc pen­
chés sur ces travaux de pho­
tographes amateurs et con­
vertis mis sous cadres.

« Chacun des exposants
devait respecter le thème
qu’il avait choisi » explique
Patrick Forcinal, l’un des
responsables de la section
photo. « Chacun d’eux a sou­
mis un fichier numérique
pouvant comporter jusqu’à
vingt photos. Puis une sélec­
tion a été opérée pour ne
conserver que 5 à 10 photos
pour la plupart des partici­
pants. »

Cette exposition a été bien
sûr l’occasion pour les res­

ponsables d’évoquer la ge­
nèse de la section photo. La
photographie a toujours
existé à la CBL. Elle permet­
tait d’immortaliser ses acti­
vités et alimentait les diapo­
ramas lors des retrouvailles
ou des soirées de projection
à la Maison du peuple. L’ar­
rivée de la photographie nu­
mérique a tout bouleversé
en offrant de nouvelles pos­
sibilités aux amateurs. Non
seulement ils ne sont plus
limités par le nombre de cli­
chés mais en plus ils peu­
vent les retoucher avec des
logiciels ou les échanger par
internet.

Cette évolution a abouti à
la constitution d’une section
photo il y a deux ans. « Il y
avait de la demande pour la
création d’une telle section »
rappelle M. Forcinal. « Une
section où chacun peut obte­
nir des conseils pour s’amé­
liorer. »

En parallèle, la cinquan­
taine d’adhérents a initié
tout un programme d’activi­
tés. Il y a les sorties photos
dont la vocation est d’échan­
ger sur les prises de vues

lors de randonnées pédes­
tres de courte distance. Les
ateliers découverte visent à
présenter un logiciel de re­
touche photo sous la direc­

tion de Philippe Freizard et
de Charly. La section organi­
se aussi des échanges autour
d’un thème ou avec d’autres
clubs des soirées diapora­

ma.
La CBL s’est par ailleurs

affiliée à la fédération pho­
tographique de France, qui
initie des concours photos
régionaux et nationaux.

P.Ch.

K Des clichés de qualité pour la première exposition photos de la CBL. Photo ER

Champion !
LudovicMairedécroche
letitredechampion
d’Europedesculpture
ensucre.Unœildans
sonatelier.,rueJean­
Jaurès.

«J e suis lessivé !
Bien du mal à
récupérer. Je
crois que per­
sonne n’a idée

de l’engagement. Bon en
même temps c’est juste du
plaisir. Une vraie passion.
Quand on met le doigt dans
l’engrenage… »

On finit champion d’Euro­
pe. Le sacre, c’était il y a huit
jours à la salle des fêtes. Lu­
dovic Maire a présenté un
samouraï étonnant. Une ga­
geure sur le plan de l’équili­
bre, de l’esthétique et de la
fragilité. Un défi technique
et artistique qui a remporté
tous les suffrages.

« Le samouraï, c’est trois
mois de préparation. Des
dessins, des croquis. J’ai tra­
vaillé avec Stéphane Maire,
qui est juste la référence
mondiale, on ne le sait pas
assez ici mais il est reçu en

maître partout dans le mon­
de… Il a fallu faire des piè­
ces des dizaines de fois pour
réduire les temps de fabrica­
tion. Je ne compte pas les
nuits blanches dans l’atelier.
Couché à 4 h du matin, ré­

veillé à 5 h avec une nouvel­
le idée… »

Ludovic Maire est le pape
du macaron. Une papauté
qu’il partage volontiers, re­
connaissant le plus souvent
possible la qualité du travail

de ses pairs.
« Il faut progresser tou­

jours dans ce métier. Il n’y a
pas de moment où on peut se
dire meilleur que les autres.
Là je travaille pour me pré­
s e n t e r a u x m e i l l e u r s

ouvriers de France. Je sais
que je ne suis pas prêt, pas
avant deux ou trois ans ».

La folie du sucre est loin de
s’achever pour Ludovic Mai­
re. « Je me rends compte que
cette discipline m’aide aussi
à progresser dans mon mé­
tier, le côté perfectionniste,
la recherche de nouvelles
formes ou encore le fait
d’être le plus régulier possi­
ble dans la qualité. Et il y a
encore des marges de pro­
gression. Et puis j’adore
montrer mon travail, c’est
un peu comme les souffleurs
de verre. C’est un métier
passion. Il faut juste faire
attention qu’il ne vous man­
ge pas trop. Si je m’écoutais,
je ferais du sucre toute la
journée, je ne ferais plus que
ça. Mais il faut d’abord pen­
ser à la famille, à l’entrepri­
se. »

Encore quelques jours
pour récupérer avant d’atta­
quer la préparation des fêtes
de fin d’année, une très
grosse période d’activité
pour les pâtissiers. Le sa­
mouraï n’est plus qu’un bon
souvenir, il a été cassé di­
manche soir comme toutes
les autres œuvres éphémè­
res. Mais le titre, lui, restera
longtemps.

DidierFOHR

K Ludovic Maire : trois mois de travail en amont pour une seule pièce. Photo D.F.

express

Conférence
sur le vélodrome
de Belfort
Une conférence sur l’histoire
du vélodrome de Belfort
(1924­1928) sera donnée,
samedi 26 novembre à
14 h 30, au centre culturel
Belfort­Nord, avenue des
Frères­Lumière.
Cette conférence sera
animée par Jean­Michel
Kuntz, à partir de documents
tirés des archives
communales,
départementales et de
particuliers.
Par ailleurs, dans le cadre de
la rénovation du square
vélodrome, la municipalité
belfortaine a décidé de faire
poser une plaque
d’information sur cet
équipement d’antan.

Conseil
de quartier
Le conseil de quartier

« Jean­Jaurès­Châteaudun
et Belfort Nord » se réunira,
lundi 28 novembre à 20 h, à
la maison de quartier Jean­
Jaurès, 23 rue de Strasbourg.
Yves Druet, vice­président
de la CAB, y présentera la
politique de la communauté
d’agglomération en matière
d’habitat.

Conférence
sur internet
La CCI de Belfort organise,
jeudi 24 novembre à 20 h 30
dans ses locaux, une
conférence­débat au sujet
d’internet.
Quatre intervenants sont au
programme : Fabien
Hazbrouk (genèse d’internet,
ses infrastructures,
protection des données),
Pascal Minguet (réseaux
sociaux), Jeremie Laval (web
2.0) et le major Duporge de
la gendarmerie
(cybercriminalité).

Education
Les lycéens de Condorcet ont un prof remplaçant
Nous avons rapporté, dans notre édition de dimanche, la
volonté des lycéens de la classe de Terminale L/ES du
Condorcet d’organiser une action de protestation, mardi,
contre le non­remplacement de leur professeur de sciences
économiques et sociales. A peine trois semaines de cours ont
été assurées depuis le début de l’année et le cumul des heures
à compenser a dépassé les 40 heures.
Ils n’auront pas à manifester : ils ont appris, hier matin, qu’un
remplaçant avait été trouvé pour assurer les cours.


